L’américanisation : l’exemple français

Introduction : 3 échelles initiales de questionnement 
· Terminologie : 

· phénomène d’acculturation : terme forgé par les anthropologues

· américaniser/américanisation : américaniser : terme forgé à usage interne par les Etats-Unis ; 1855 Baudelaire (verbe), 1867 Goncourt (substantif, Journal) lié aux expositions internationales : « L’Industrie primant l’art », d’emblée péjoratif : menace de l’industrialisme. Discours en place dès le début de la seconde moitié du XIXe siècle. Jugement intellectuel opposé à celui populaire (ou des pauvres, des migrants) pour qui les Etats-Unis sont une terre d’espoir.
· Dans les faits, un phénomène difficile à identifier avant le XXe siècle car l’Europe continue à servir de modèle (Beaux-Arts Style)

· La culture « à l’ombre de la Guerre froide » (JF Sirinelli) : il existe une culture de Guerre froide (jusqu’en 1953 très militante) qui enregistre les soubresauts des relations internationales.

· Le PCF, « parti de l’intelligence », conséquence la guerre.

Théâtre de Sartre (PC 1952-1956) Roger Vailland (le col. Forster plaidera coupable 1952/Guerre de Corée) 

Littérature (Aragon/Eluard) et peinture : réalisme socialiste (Fougeron)

Cinéma : les Amerloques de Chabrol
· Un phénomène d’acculturation bien plus profond que tous les phénomènes venus de l’Europe orientale ?

·  « Unifier pour mieux régner » ? Pierre Bourdieu à propos du modèle américain ; américanisation ou globalisation ?
I. De la Première Guerre mondiale à la Seconde : Charlot et le jazz

1. Avant le général Pershing, c’est Charlot qui débarque
- Le cinéma, de la Côte Est à la côte ouest, du muet au parlant au bénéfice de la Guerre ? Pathé.1930’.

- Le cinéma parlant et l’entrée en masse sur les marchés mondiaux.

2. La musique et le cinéma, du populaire au savant en traversant l’Atlantique

- Le Jazz : des jazz bands des militaires afro-américains au Hot Jazz de France, au « revival » et à Ray Ventura and his colleagues (lycée Janson de Sailly Paris 16e vers 1930).

- Le cinéma, de l’art forain à une entrée tardive dans les milieux intellectuels.

3. Les comics contre la BD ?
Comic strips / planche; Flah Gordon / Edgard P. Jacobs (Blake & Mortimer)

II. Depuis la Seconde Guerre mondiale, entre rock et frigidaire : un impact amplifié, la culture savante et la vie quotidienne touchées 
1. De la science fiction au rock’n roll

- De la littérature d’anticipation scientifique à la « Science fiction » : Le Figaro littéraire 1950, pur anglicanisme dans le contexte de Guerre froide : Raymond Queneau, Boris Vian (traduit Van Vogt), Michel Leiris…

- Série noire : Boris Vian publie titres sous le pseudonyme de Vernon Sullivan

- Rock : retour au blanc d’Elvis Presley à Eddy Mitchell, Johny Halliday (pseudonymes)

- Feuilletons

Greame Allright traduit Bob Dylan… pour les enfants

2. New York capitale, de l’expressionnisme abstrait à la danse contemporaine
Jackson Pollock ; Merce Cunningham

3. Des nouveaux médias américanisés : radios et « magazines »
Radio : Europe1 (Merlin) concept « Music & news » ; émission « Salut les copains »
Magazines: Elle (She) ; L’Express (JJSS) 2e version 

III. L’Américanisation ou l’hégémonie d’une référence dominante conjoncturelle ?
1. Le fonctionnement : au XIXe siècle des échanges partiels, au XXe siècle, des échanges généralisés
- Le cinéma, de la querelle des origines à l’hégémonie commerciale et à la culture « bien commercial »

Accords Blum-Byrnes 28 mai 1946 : 1er trimestre 1947 : 23 films français / 41 films nord-américains
- L’anti-américanisme corporatif ou la CGT solidaire de l’industrie cinématographique française

- Avec la victoire états-unienne en 1945, la victoire des valeurs de consommation dans la société française ?
2. Les processus : une représentation en creux de l’Europe ?
- Les médiateurs


- Les adaptations


- La question des valeurs transmises
3. Au-delà des clivages idéologiques, l’anti-américanisme sensible et la législation

- Légende rose contre légende noire
- Contre le « franglais » (Etiemble)

- La BD maintenue en enfance « nationale » jusqu’en 1968 : la loi de 1949 sur « les publications destinées à la jeunesse »
